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Les seigneurs de la Roue appartenaient à une famille 
d'Auvergne qui remontait au commencement du xine siè­
cle. Son premier représentant connu vivait, en effet, en 
l'année 1200, et Philibert de la Roue, son fils, en 1250. 
Après la mort de Charles et de Jacques de la Roue, frères, 
décédés sans postérité, le premier en 1554 et le second 
en 1557, les biens de cette famille passèrent à leur sœur, 
Jeanne de la Roue, mariée à René Hérail de Pierrefort 
(1543). Les descendants de cette dernière conservèrent 
néanmoins le nom de la Roue, en l'ajoutant à leur nom 
patronymique. Son fils, Marc-Hérail de Pierrefort, qui 
épousa Suzanne de Chalancon, fille de Claude, seigneur 
de Rochebaron, fut père de Gaspard, lequel eut pour fils 
Balthazard-Hérail de Pierrefort, comte de la Roue, 
vicomte de Montpeloux, baron d'Usson et autres lieux, 
que l'héritage de son oncle Claude-Charles de Bron fai­
sait comte de la Liègue, seigneur de Bellegarde et baron 
de Riverie (1), 

Mais quand il s'agit de l'hommage dû pour cette der­
nière seigneurie, les comtes de Lyon et les trésoriers de 
France au nom du roi, prétendirent à la fois au droit de 
suzeraineté. En présence de ce conflit, Balthazard ne se 
hâta point de remplir ses devoirs de vassal, si bien qu'une 
saisie fut faite de ses teres. Le Chapitre se désista sans 
doute de ses prétentions, car nous voyons le comte de la 
Roue faire foi et hommage à Lyon, le 17 mars 1677, à 
MM. les trésoriers de France, pour la seigneurie de Rive­
rie, en sa qualité d'héritier de Claude-Charles de Bron (2). 

L'hommage rendu, la saisie féodale fut levée; mais 
Balthazard de Pierrefort retomba seus le coup des pour-

(1) Manuscrits de Guichenon, xvi, n" 226. — Henrys. in, 416 et s. 
(2) Archives du Rhône, C. 397 et 619. 


